
L’infinitif du verbe – Radical et terminaison   
 
Texte à présenter au tableau: 
Le soir, les habitants de la maisonnette arrivèrent.  
 
Recherche individuelle: 

Relevez le verbe de cette phrase. Quelle action exprime-t-il ? 
 
Collectivement : correction à partir des propositions des élèves. 

« arrivèrent » exprime l’action d’ arriver.  
 

 
« arriver » est l’infinitif d’ « arrivèrent ». 
« arrivèrent » est la forme conjuguée d’  « arriver ». 

On nomme un verbe par son infinitif : arriver. 

 
 

EXERCICES ORAUX 
 

1. – Trouvez l’infinitif de chacun de ces verbes conjugués.  
 

 
2.  – Complétez les phrases avec des verbes à l’infinitif. (Copier les réponses au tableau) 

Avec un crayon de couleur on peut ….. 
Avec un couteau on peut … 
Avec des chaussures on peut … 
 

3. Que remarquez-vous ? Ils se terminent tous par « er ». 
 

On appelle terminaison cette partie commune (les encadrer au tableau). 
La partie du verbe devant la terminaison s’appelle le radical (les souligner). 

 
Recherche individuelle: 
Recopiez les verbes conjugués ci-dessous. 
A l’aide du tableau soulignez le radical de chaque verbe. Encadrez la terminaison. 
Quand se passent les actions ? 
 
je coloriais, tu coloriais, il coloriait,  
je coupe, tu coupes, il coupe,  
je marcherai, tu marcheras, il marchera. 
 
Collectivement : correction à partir des propositions des élèves. 
Que remarquez-vous ? 
 

Le verbe comprend en général une partie qui ne varie pas : c’est le radical, et une partie qui 
varie avec le temps et la personne avec laquelle il est employé : c’est la terminaison. 

 

je mange  tu sautes  
les enfants sortent  les oiseaux s’envolent  
il dormira  nous pouvons  
elle sortait  vous avez  



LEÇON 
 

LE VERBE 
 

On nomme un verbe par son infinitif.  
Exemples : dormir, être, aller, chanter 
 
Quand un verbe n’est pas à l’infinitif, il est conjugué. 
Exemples : je dormirai, nous sommes, ils allaient, vous chantiez 
 
Le verbe comprend en général une partie qui ne varie pas : c’est le radical, et une partie 
qui varie avec le temps et la personne avec laquelle il est employé : c’est la terminaison. 
 
Pour trouver un verbe dans le dictionnaire, il faut le chercher à l’infinitif. 
 

 
EXERCICES ÉCRITS 

 
1. Transforme les verbes comme dans l’exemple. Souligne l’infinitif du verbe. 
Exemple : je chante � je peux chanter  
 
je fabrique �  ….  je ferme � …..   je dors � … je vais � … 
je suis � ….   je finis � …   je refuse � …. j’ai � … 
 
2. Copie et écris à côté de chacun des verbes son infinitif. 
Tu joues. – Il étudiait. – Vous chuchotez. – Elle tricotera. – Tu pleurais. – 
* Elles ont. – Nous sommes. 
 
3. Copie les phrases suivantes, souligne le verbe et écris à la fin de chaque phrase 
l’infinitif du verbe de la phrase. 
Tu rédiges ton exercice. – Il dessine un arbre. – Elles jouaient sur la pelouse. – Vous aimerez 
mes gâteaux. – 
 
4. Copie ces phrases les unes en dessous des autres. Souligne les verbes et écris 
l’infinitif à la fin de chaque phrase. 
La porte claque. – Le piéton traversera. – Les rivières débordent. – Un chat miaulait dans la 
grange. – Les élèves bavardaient. – Demain, nous irons à la plage. – L’enfant a un ballon. – 
Les arbres sont couverts de fleurs. 
 
5. Souligne le radical et encadre la terminaison des verbes de l’exercice précédent. 
 

ÉCRIRE UNE PHRASE 

 

 

En utilisant un verbe à l’infinitif, écris ce que fait le garçon. 

 



BLANCHE NEIGE (2) 

Conte des Frères GRIMM 
 
Le soir, les habitants de la maisonnette arrivèrent. C'étaient sept nains qui cherchaient dans 
la montagne de l'or et des diamants. 
 
Le premier nain, regardant autour de lui, vit une petite fille qui dormait couchée dans son lit. Il 
appela ses compagnons qui se précipitèrent, élevant leurs lanternes pour mieux la voir. 
- Oh, la jolie petite fille! s'écrièrent-ils. 
Ils la laissèrent dormir, la veillant avec amour. 
Quand Blanche Neige se réveilla et qu'elle vit les sept nains, elle eut d'abord peur. Mais les 
nains étaient si doux et si souriants qu'elle se rassura bientôt. Ils lui demandèrent son nom et 
comment elle était parvenue dans leur demeure. 
La petite fille leur raconta son aventure. Les nains lui proposèrent de rester avec eux. 
- Tu t'occuperas de la maison, tu feras la cuisine, et tu raccommoderas notre linge ... Blanche 
Neige remercia et accepta, toute heureuse. 
Dans la journée, pendant que les nains étaient partis extraire l'or et les pierres précieuses de 
la montagne, la fillette restait seule. Mais ils lui avaient bien recommandé de n'ouvrir à 
personne. 
- Méfie-toi de ta belle-mère. Elle ne tardera pas à apprendre que tu es vivante, et viendra te 
rechercher jusqu'ici. 
 
La reine croyait être de nouveau la plus belle femme du monde. Un jour, elle voulut se le faire 
confirmer par son miroir. Le miroir répondit: 
- Reine, tu étais la plus belle, mais Blanche Neige au pays des sept nains, au-delà des 
monts, bien loin, est aujourd'hui une merveille. 
La reine savait que son miroir ne mentait pas. Furieuse, elle comprit que le garde l'avait 
trompée et que Blanche Neige vivait encore. 
Elle réfléchit longtemps au moyen de s'en débarrasser, et décida de se rendre chez les sept 
nains. 
Après s'être bruni le visage et habillée en marchande, elle frappa à la porte de la maisonnette 
en criant: 
- Belle marchandise à vendre, belle marchandise! Blanche Neige se pencha à la fenêtre et 
demanda: 
- Bonjour brave femme. Que vendez-vous ? 
- Des corsets, des rubans, et toutes sortes de colifichets. 
« Je peux bien laisser entrer cette brave femme » ; pensa Blanche Neige, et elle ouvrit la 
porte pour acheter quelques rubans pour son corselet... 
- Comme ils vous vont bien! s'exclama la marchande avec admiration. Mais laissez-moi vous 
lacer, vous jugerez mieux de l'effet. Blanche Neige, qui ne se doutait de rien, la laissa faire. 
La vieille serra si vite et si fort que la jeune fille tomba à terre comme morte. 
- Et maintenant, ricana la reine, je suis de nouveau la plus belle femme au monde. Et elle 
quitta rapidement la maisonnette. 


